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J
tueux, gentil, 
moins, on s’était borné à traiter le 
môme religieux de ramolli.

L'Etendard devrait bien nous dire, 
une fois pour toutes, ce qu’il pense 
de ce langage de ses compères du 
parti national.

A la Patrie au ARGYLL*: HOUSE:5 Cts Le Moniteur de Home annonce qre 
la cause de la béatification de 
Jeanne d’Arc a été introduite de
vant la congrégation des rites. 
Désormais Jeanne d'Aic portera 
le titre de vénérable jusqu'à sa 
béatification.

institut canadien d’OT-
TAW ALE CANADA

it alliage, Nous commençons à publier au
jourd’hui, en troisième page, une 
lettre-circulaire fort intéressante, 
sur l’Institut Canadien d’Ottawa, 
sa fondation, son histoire et sa po
sition financière actuelle.

Nos lecteurs voudront bien la 
parcourir attentivement et répondre 
avec générosité à ce qu’on exige de 
leur part en cette occurrence.

Ottawa et Hull, 24 Vecembre 1885 i

ÏE ENCORE UNE FAUSSETÉ

La Patrie explique que si le ca
binet Mackenzie n’a pas réglé les 
réclamations des Métis de 1878 à 
1878, c'est parce qu’il n'en a pas eu 
le temps (sic).

Vive le Calme de la feuille de 
F.". Beaugrand.

Qu’en pense l'Elemlarii >

On écrit de Rome qu’il n’y aura 
aucune création de nouveaux car- 
d.naux au Consistoire de Décein-

HIJITRES. DANS NOS DI PARTEMENTS DE

iifiiu il muni n r iiii
On jurerait que le Free V iss a 

fait vœu de ne jamais dire la 
vérité ; il observe à la lettre, nans 
tous les cas, le conseii de Voltaire 
à ses disciples : Mentons, mentons, il 
en restera toujours quelque chose.

Hier soir, par exemple, la véri
dique feuille annoncé à ses lecteurs 
“ qu’à la dernière réunion de la 
société St Thomas, une résolution 
ayant pour but d’inviter M. Tassé, 
M. 1*., à adresser la parole aux 
membres assemblés en conférence, 
et de lui fournir ainsi occasion de 
défendre la conduite du gouverne 
meut en ranporl avec la question 
Kiel, a subi un échec complet.”

11 est à peine besoin de déclarer 
que cetle assertion est mensongère 
du premier au dernier mot,

L’Union St Thomas est une 
société de secours mutuel, dont les 
membres ont eu la sagesse jusqu’à 
ce jour de ne pas laisser pénétrer 
la politique tt ses dissensions dans 
leurs rangs. Aussi n’a-t il été au
cunement question, à sa dernière 
séance, d’inviter M. Tassé à entre 
prendre la défense du gouverne
ment ou à traiter tout autre sujet 
du genre ; mais, comme l’Union 
doit. célébrer sa tète patronale di
manche prochain, quelques socié 
taires avaient jugé convenable 
d’envoyer des invitations comnli- 
mentaires aux notabilités politi
ques et civiles de 'a ville et propo
sèrent la chose. i.a motion eut des 
contradicteurs et fut rejetée sous 
prétexte qu’elle tendait à iulrcduire 
une innovation dans les coutumes 
de la société.

Voici le court et le long de l’his
toire qui a donné lieu au racontage 
de l'organe gril de la rue Elgin.

Le free Press rétablira-t-il les 
faits sous leur vrai jour ? Nous 
craignons fort que cet acte de 
franchise ne soit au-dessus de ses 
forces et de sa générosité.

E1AU.
POISSONS.

1’r. ET DE HAMTEirX.L’INDUSTRIE LAITIÈRE

BS Toutes 
TRES, PU

personnes qui 
JlSSOnS et F

ont besoin
FftUJTS, trouverontLa réunion annuelle des mem 

bres de la société d’industrie Lai
tière de la province de Québec 
aura lieu à Saint-Hyacinthe, les 13 
et 14 janvier prochain. Tous ceux 
qui s’intéressent au succès de l’in 
dustrie laitière, cette source incal
culable de revenus pour notre pays, 
sont particulièrement priés d’assis
ter à cette réunion.

Les conférences de cette année 
seront a i nombre de treize ou qua 
torze ; et des hommes des plus dis.

| tingués en sont chargés. Nous ne 
saurions trop recommander à nos 
lecteurs qui ont es intérêts dans 
l’agriculture d“ prendre deux jours 
de vacances pour aller s’instruire 
et se délasser, à Saint Hyacinthe, 
les "13 et 14 janvier prochain.

On nous informe de plus que 
tous les membres actuels et tous les 
nouveaux membres qui feront par
venir leur souscription ($1.00) pour 
1886, au secrétaire de la société, M. 
J. de L. Taché, notaire à Saint 
Hyacinthe, auront droit à une 
réduction de prix sur les chemins 
de fer, au moyen de certificats qui 
leur seront adresses.

A partir du 20 courant, nous allons faire une grande vente 
complète de l’assortiment de nos Départements de MARCHAN
DISES DE MODE ET DE MANTEAUX

■le
Lntes GRANDS AVANTAGES

bre en venant visiter^ mon établissement et 
s’enquérir (les PRIX.Cette cérémonie est renvoyée au 

Consistoire de Mars. Un croit que 
deux chapeaux seront donnés à l’é 
piscopat de l’Amérique du Nord.

ûts TOUT DOIT ETRE VEITDVJ’ai, dans le moment, un
J rant VInventaire, et Von ne regarde pas aux prix.STOCK EXTRAORDINAIRE

que je vends au plus bas prix. 30U Chapeaux de Feutre, nouvelles formes, valant de tl à $1.50, seront 
vendus 50 cents pièce.

Des Chapeaux garnis, valant de $1 50 à 8.5.00, seront vendus de 75cents 
à $ 1.50 pièce.

Des toques garnies, valant de 3 00 A 815.00, seront vendues de $200 
a $9.00 pièce.

Toutes les Marchandises seront ainsi sacrifiées 
au-dessous du pr;x auquel elles sont évaluées.

MANTEAUX POUR DAMES, DOLMANS, PARDESSUS 
VESTES, JUSTAUCORPS, MANTEAUX ET PARDESSUS 

EN DRAPS d’une variété infinie, en VEAU MARIN 
PELUCHES, Etc.,

Seront Sacrifies A vil Priât.

La Ventev a commencer le 26 courant.
CONDITIONS : Argent romntant; aucune marchan

dise n’est délivré à moins qu’elle ne soit achetée.

JâlTJI.•

< Si la reine prolonge son règne 
jusqu’au 20 juin 1887, on célébrera 
pour la deuxième fois dans le mê
me sièc e, le cinquantenaire d’un 
souverain d’Angleterre.

C’est le 23 octobre 1809 que le 
roi George III célébra le cinquan
tième anniversaire de >on ascen
sion au trône.

sont livrées 
ns tous les pa

Les marchandises 
ment à domicile, da: 
la ville.

prompte- 
arties deer

Ta. wa J’ai aussi une grande quantité de

flEK IIK MU
T1ÏÈ?-PÜR et de PREMIÈRE QUALITE.ivenir coi> 

dyspepsie, 
»étit, ou en 
le cholért? 
et vos in- 

angés, ser 
les Amers 
certe, les- 
ophylacti 
sdoutables

W. BOBTHWICK,
ISO HUE U IDE AU-Du Monde :

On ne peut citer aucun cas d’ex 
propriation d’un “ Métis” ou autre 
colon, |.ar le gouvernement, ou en 
vertu de la législation 
le gouvernement, 
n’ont ja nais formulé cette plainte 
qui semble avoir pris naissance 
sons la plume des scribes de la 
Patrie et de 1 Electeur, les forgeitrs 
de requêtes.

La Patrie annonce à ses lecteurs 
qu’à l’exemple du Globe, le Chronicle 
de Halifax, N B., le principal 
organe libéral des provinces ma
ritimes, se prononce énergique
ment en faveurdes Canadiens fran
çais dans la présente agitation

L’aimable feuil e aurait-elle J’o- 
bligeauce de nous dire si comme 
le Globe, sir Richard Cartwright et
le parti grit pris en masse, le que je vendrai à un prix très modéré 
Chronicle approuve l’exécution de 
Riel et ne voit, dans la question 
métisse, qu’un moyen de renverser 
le gouvernement de sir John Mac
donald et de porter M. Blake el 
consorts au pouvoir.

Ce sont autant de pétits détails 
qui ne sont pas à négliger par le 
temps qui court.

Il va bien le parti national.
Après avoir qualifié de badinages 

inoffensifs, dans L'Etendard, les brû 
lades des ministres eu efligi ; 
taxé de despotisme, dans La Patrie 
Mgr Lange vin, évêque d Rimous 
ki ; représenté le mên.-j prélat, 
dans la pieuse feuille de M. le 
sénateur Trudel, comme subissant 
l’influence des maitres d'Ottawa 1 
voici en quels termes l’un de ses 
alliés grits, le Free Press de Winni
peg, apprécie le Hère McWilliams :

Ce prétendu homme d- Dieu,”
“ ce révérend Père en sir John A.
Macdonald," a corn ms une f amie 
pieuse et politique de la plus me 
prlsable sorte. En écrivant comme 
il l’a fait, le révérend espion du 
gouvernement et agent du service 
secret savait fort bien qu’il procla 
mail délibérément une fausseté. Le 
gouvernement possède à son em
ploi bien des agents méprisables, 
mais il en a peu, nous l’espérons, 
qui le soient aussi complètement 
que ce: agent-prêtre, etc., etc."

N’est-ce pas que c’est reepec-

FETES DE NOEL
ET DU

JOUR DE L’AF !

passée par 
s tk Métis”Les

D. GARDNER A CIE.,
___ 66 ctHs Rue Sparks.Je profile des fêtes de Noël et du Jour 

de l’An pour remercier mes nombreuses 
pratiques de l’encouragement qu’ils 
m’o.it donné durant l’année qui vient de 
s’écouler, et solliciter comme par le passé, 
le patronage du public en général pour 
l’avenir.

J’ai en magasin un assortiment complot 
de chaussures propres à tou.e saison,

HEURS AFFAIRES LLI.VDI, 7 DMMBRB.sa distinctes, 
:ant la sus- 
ïdificea Fu

seront re- 
r de Janvier 
r l’érection

3TE
inne et dit

. Ont..
les devis an 

à Ott

1 DK
LES FAITS DU JOUR ci nu Le soussigné a transporté au|>

No 113, RUE RIDEAU,Sir John A. Macdonald s'embar
quera le neuf janvier prochain pour 
revenir au Canada.

CHAUSSURES EN CUIR,
EN DRAP, EN CHEVREUILS, 

PARDESSUS EN FEUTRE, 
CLAQUES, ETC.. ETC.,

Porte voisine du magasin de quincaille
rie d-i M. 8IRKETT, le Fonds de Banque- 
«ouïe de L L. A. ORISON, acheté à

47! dais la $CHEZ

Un incendie a éclaté à Hamilton, 
causant des iommages pour envi
ron $30,000 couverts en partie par 
les assurances.

WOODCOCK. QU’IL VENDRA Aittiwa, et 
architecte, 

ÜDRKDI, le
t. D’EMSRS REDUCTIONS.Chaussures de fourni, ndet se rappeler 

b faites stric- 
s imprimées, 
lires mûmes, 
difice devra 
males impri-

ItiTLES MARCHANDISES DE MODE 
seront sacrifiées au prix coûtant.
Etoffes à Robes, à moitié pnx,

Tw ods, à moitié prix,
Cotons, à moitié prix,

Toiles, à moitié prix.

Ma vente complète semi-annuelle com
mence aujourd’hui, et les ariiclos dont 
suit l'énumération, pourront être nchelés 
à un énorme rabais, variant de “VINGT” 
à “ CINQUANTE ” par cent au-dessous 
des pr x réguliers :

Marchandises de mode garnies, cha
peaux non-garnis, plumes et fleur t, ve
lours. satins, et rubans, carrés de t-oie et 
de dentelles, articles de fantaisie tout 
laine manteaux doublés en fourrures, 
collerettes en fourrures, et manteaux en 
caoutchouc, toques *-n crêpe noir, etc.

C'est une excellente occasion pour les 
acheteurs de faire des transactions consi
dérables.
spectacle d’une vente confirme aux an
nonces, en visitant le célèbre nouveau 
Magasin de Modes.

faites dans le plus court délai et de qualité 
première.

N’oubliez pas de venir me voir avant 
d’acheter ailleurs et vous seuz satisfaits.

Un annonce comme probable que 
le Parlement sera convoqué pour 
la dépêche des affaires le jeudi, 2 
février prochain.

NOEL

C’est demain Noël, la fête joyeu
se qui rappelle au monde chrétien 
la naissance du Sauveur des hom
mes dans l’humb'e étable de Bé 
thléem.

La nuit prochine quand toute la na 
ture sera endormie et silencieuse,la 
cloche fera entendre sa voix pour 
appeler’les fidèlesauprès du berceau 
du Dieu Enfant, les invitant à ren 
dre giâce e* hommage à la Trinité 
Sainte qui a bien voulu s’incarner 
pour apporter le salut au monde.

Que de ^.poésie et d’amour 
dans le mystère glorieux dont le 
souvenir va se dérouler dans quel 
que» heures aux yeux de tout l’uni
vers catholique.

La pompe inusitée des cérémo
nies. les vieux chants de Noë , la 
parur : éclatante des autels, cett<* 
image du Dieu-Enfant qui repose 
à l’entrée du Sanctuaire, tout enfin 
prêche la joie et la reconnaissance.

Mant aux vendus pjur 'Jl0 de la valeurD GAUTHIFR,ble Ministre 
lontant égal 
soumission, 

umissionnai- 
r demande de 
is intégrale- 
>B3 acceptée, 
sionnaire. -, 

ter ni la

Ln d parlement de première classe, pour 
la confection des Robes,sousia surveilla 
de Mlle. Breen, la couturière

L’honorable M. Ferrier, sénateur 
et conseiller législatif, est actuelle 
ment retenu à sa résidence à Mont 
réal par une indisposition sérieuse.

463 HUE SUSSEX.
lence <i Ottawa, est attach ; à /'établi sw!-

THEATAF ROYAL A. BLAIS,
JIJUHWi.

Qu ils viennent assi-ter auccepter
lissions. Locataire et Direct. J. H. DILMOIIR 

Gérant,Une terrible explosion s’est pro
duite hier dans les houillères de 
Femandale, pays de Galles Q «aire 
cents mineurs ont été ensevelis 
sous les décombres et l’on n’a en
core aucune nouvelle de leur sort.

e William.)L. HOWARDBEIL,
Secrétaire.

Immenses attraits pour la semaine de 
NlüI, co i menejnt 39 rue tiparkaI DUe A. McDonald.LUIWI, 21 DECEMBRE,

UN JOUERAm LES ARTICLES DESFIlRIQUE NÂ1I0N4LE ;MODES Ml VILLESt

BiPïïinm DE

um PLACAGE D’OTTAWA.On lit dans Y Echo des Laurentides 
publié à la Malbaie . u Le conseil 
municipal de la paroisse des Ebou
le men ts a refusé unaniment de 
fa«ser les résolutions du comité 
national de QnébiC. Six conseillers 
assistaient à cette séance.”

hthérie et ISTOBL,On y fait des placages 'en or, argent et 
nickel au moyen de l’électricité, ou encore 
en argent, oria-le et cuivre solides ; 
on plaque aussi d#M$ garnitures d'at 
telage et de voituies d’été et d’hiver, 
des boutons de porte, des nnm ros de 
ba.ice. etc. On répare ev on plaque à 
nou eau les vieux articles de manière à 
leur donner la valeur de neufs.

Les ordre* sont remplis avec prompti-

rge
M. A. Denier, l'inimitable comique 

remplira le rôle de clown, et plusieurs 
éminents a ti t s des E ats-Unis ont eié 
engagés pour l’occasion, ainsi que les deux
FKIBEH GORMAN, lus favoris 
du public d’Ottawa, qui ariwei i avec un 
répertoire de chansoi s ■!«* dnn • > irlan
daises absolument uieiii'ee -u cette ville.

Il y aura trois grandes matinées, JEUDI, 
VENDREDI et SAMEDI, et M. Gilm 
fera distribuer des cadeaux de Noël à tous 
les ei.fants qui y assisteront.
Portes ouvertes à 1.30 p. m.

SONT IN8URPASSABLES.érir la con- 
i période, la 
pie et les

Les dames feraient bien de profiter de» 
bas prix pour les fûtes du Jour de l’An.

Ma;son de Modes Parisienne
881 BCE SCS6EX,

Quatrième porte de la rue York.
2 octobre 1885

ALXCUBL
idie terri oie 
ivé un reme- 
périence de1 
s constants,. 
$ adressés à 
îes notables 
fie cité vrai-

\\

laOn remarque que M. tiatudal, M. 
P., pour le comté de Napierville, à 
la Chambre des Communes, un 
libéral, dévoué à MM. Blake et 
Laurier, n'a pas assisté à l’assem
blée qui a eu lieu hier à Napier
ville, pour protester contre l'exécu
tion de Riel.

Fabriqua et Bureau, 79 rue Bank,
E. HAZ1RE et E. ALLAI HE,

19 Oct. 1885—3m James R. Bowes
AROHITEOTBl

Chambre 26,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

EUE SPARKS.
Ottawa, 18 avril 1885

Du Nouvelliste :
M. P. B Caserai n a supplanté M. 

le sénateur Pelletier.
C’est lui et nul autre qui com 

mande l’armée du Salut a Québec.
On voit que le général Booth a 

un rude concurrent.

Propriétaires.
Levée du ride lu à ‘.’.30

Prix ordinaire* - - 20 cl iSci» 
Siege* reeervea - - 50 et itoct*

gç^Que l’on n’oublie pasque les repré
sentations de la semaine de Noël seront les 
plus bi iilantes dont le public l'Ottawa ait 
encore été témoin.

RTE, A LOUER
Un magnifique logement, au No. 88 rue 
Cathcait Possession immédiate.

Pour i. formation» s’adresser au No. 92, 
rue Calhcart.

n rente ches

1
LME,
ton, Ottawa;

n publie ear le ♦de mlrmeeleax BARATINE contre les héiuorrkeïdee * Guéri on certaine, remède générale eu nsa*# 'aux Etats-Unis et dans la PalNoue am
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InstitutPETITE VEROLE ! «««veils AnnonceL’OCTROI DES TERRES
ACCORDÉ AU

CHEMIN DE FEU DÛ

Pacifique Canadien

LE REPOS DES FATIGUES

Vous qui êtes fa*ignés, insou 
ciants. sans espérances, qui soul 
frez reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicible 
et si vous redoutez même la mort,1 
soyez sans inquiétude. Cette pré 
paration presque miraculeuse cou 
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana
da et est souveraine pour la guéri- 

de toutes les maladies das 
et de toutes les affections de 
Essayez la sans délai.

Le soussigné rem 
pratiques, pour l'e: 
qu’elles n’ont c 
qu’il est dans 
il a le plaisir d 
recevoir

ercie ses nombreuses 
ncouragement libéral 

cessé de lui accorder depuis 
le commerce. Aujourd’hu i 
e les informer qu’il 'dent de I

Svs niarquesfliM'iiventSétre'elfiicécs. eu

PLIS DE CALVATIEMaison LEON <0 Cie.,
51 Tottenham Court Road, ) LONDRES, 
202 rue High, Stratford, ) Angleterre

Parfnm«mr«t «le N. M. la Relue,

LE CHARBON

"ï.£i.ïü!fliSlü H SKAWANNA
de patrons fleuris pour chassis- Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté.
Livret de Messe Anglais et Français, ei 
une foule d’autres articles religieux, poui 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’étre reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du PRIN 
TEMPS et de L’ETE, il très bas prix.

ries, Bijouteries, etc., de premie 
Vaisselle anglaise, à très bot

MonsieiCONSISTE EN

Superbes Prairies h Blé et Terres h 
Pu lu rages au Manitoba et dans les 

Territoires du Nord-Ouest.
CERTIFICITS S Ht CERTIFICATS Lo Bt 

l’Institut 
la cité d’ 
de vous s 
culaire, ç 
lire avec 
mérite le 

Afin d 
vivemen 
faire o 
aussi coti 
toire de < 
genre da 
da, les tr 
plis dans 
actuelles 
l'avenir.

Four c 
qu’était l 
titution 
quelle 
qu’elle e 
point de 
canadien 

En 18 
gués fut 
town, 
avaient ( 
sécutions

Ont inventé et patenté cette préparation,
L’OBtJT&RATBUR!

qui efface les marques rte la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffenrive, ne cause aucune douleur n 
inconvéuient, et ne contient r.en d’un ca 
actère nuisible. Prix : $2.50.

!I DE PREMIER CHOIX
Est importé, chaque jour, tout frais* tiré 

des mines,

A,bord des Chars seulement

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en jtige par les certifi
cats suivants :

Terres à lias prix, à proximité du ch ti
tle fer, particulièrement propres à la 

liure des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro
duits laitiers, etc. Un peut acheter une

Avec oiFsaiiH^-oudiliotiH de Cultu
selon le désir du colon. Les

son
reins
oie.

:

PETITE GAZETTE Llieveiix Niipnllux.
Le remède èpilatoire de LEON et Cie.,
eniôvp en marché. Bas prix, qualité garantie.ie,

prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con
ditions exigeant la culture et sans condi
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu
tieuse .le- examinateurs de la (Jpmpagnie.

Si la vente est laite avec condition de 
culture, IL\ ItAltilS -le la moitié du 

d’achat est alloué sur la portion -lu

quelques minutes les cheveux 
jis la moindre douleur ; les che

rt-pouy sent jamais Ce remède est 
très-simple. lustruc'ioua comolètes. IV - 
mède eui voyô par mal le. Prix : $1.00.
«KO. W. $HAW. agent général

Chez M. Latin ut Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vlan 
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à dome 
elle, M. Duhamel remeicie sis 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’enrouravemi-nl 
qu’on lui a accordé jusqu’à c jour. 
Une visite est respeclneuietneni 
sollicitée

—Si vous souffrez des affectation 
billieuses, maux de tête ou indigos 
lion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale l’rix 25c. la 
Boite. En vente chez C O Dacier. 

[•' et H MacCarty Ottawa.
Sirop des En/anls du Dr Godcrre— 

Le seul sirop calmant reconnu par 
a profession médicale. l’rix 25c. 
ia bouteille. En vente chez C. U. 
Dacier et H. E. MacCarty, Ottawa

un demands un agent resident 
dans chaque village, ville et rilé 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 
uos nouvslles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi hou. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse :
1 The Canadian Air Cas Machine 
vlanufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, F. Q.”

9 ont (*

erflus sai On continue comme ci-devant à repa 
teindre et repasser toutes sortes de foi 

des prix modérés.

EDOUARD THEREAU.
290 Hue EALHOUSIE.

J. G. BUTTEH ffORTH & Cie Montréal, 29 janvier 1884. 
j Monsieur C. D. Gin ux, pharmacien, 601 

—, rue Notre-Dame (ouest) Montréal,
i Monsieur,
I Je perdais mes cheveux abondamment 
depuis six mois ; rien ne sembla il pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres tout s les prépara
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on lient le devenir 
en aussi peu le temps.

aSiu- voire recommandation ’essayai la 
Valkria ; la première boite a arrêté com
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé a repousser et 
après en avoir use trois boues, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 

plaisir pour moi de pouvoir vous don* 
ner cette faible marque de reconnaissance" 
et j* conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
servir de la Valeria.

86 BUE SPARK*.
ni, Ho«il«m, Miinn..'rue Tinno

pt l8Kf>—la. 21 Nov. ’84

terrain cultivé. Alix Inventeurs te! FenteTermes <itt Paiement :
Les paiements peuvent être faits oh 

nlein au lemps de l’achat, ou en six paie 
m<*r,ts annuels, avec intérêt. Dos Dében 
lures do Terres peuvent être obtenues il la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent de \ rime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiement 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Coin 

des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau,
CHARLES DRINK WATER,

Secrétaire

Voitures! Voitnres!J. Coursolle & Cie,
------- -:o:-------

Niavh tenon* «le recevoir le 
oibih l>el itHHortimenl 

toiles peintes et doree- 
pour feu et res qui ait 

fa «sais etei ni porte en €aua<Li

Solliciteurs de Brevets /f Inventa * 
Dessins île Fabrique, Manjues 

•le Commerce et tie Bois 
Ageuces et Correspondants aux Et» ; s- 

Unis, en Angleterre et en France.

V oitures couvertes ou decouvertes, 
PhaétoDs, Rockaways, Express, 

Chariots à pain, etc,, etc,,
Faits à or-Ire, aves soin et promptitmle. 
Je réparé aussi les voitures et lerro les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie | our la confection dîmes voi
tures sont

d-

J. C0XTB30LLE & Oie., JACOB KRItA'ITGhambhe Victoru* 
Vls-à-v1 e bureau -les Brevets,

OTTAWA. Omt

de première qualité et men 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d’œuvre que sous 
celui de la solidité et du liui.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

missaire

MAGASIN PALAIS DE MEUBLESB P.—Boite 6*.
*>A P'W W' Aubert Lahosb, 

No 624, rue Notre-Dame ouest, 
Montréal.

88 RUE RIDEAU.
N B.—Voyez le? échantillon» de 

ce» toiles dans ma vitrine. ’
ques-une 
tés, dont 
poussée 
limites.

Une n< 
eux

SPRUCINE13 -mars 1885—la ALFRED MATHIEU, Saint-Thomas d’Alfred,
Comté de Prescott.

Je, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux 
têt-* chauve à l’âge de quarante-trois ans. 
Bile est très recommandable.

Arthur Choi.kttk,

Une des meilleures prep*., 
rations offertes jusqr/v1 
au public, pour le goulag 
ment immédiat et la gv. ’ 
rison de la Toux, 
de la Bronchite, de 
rouement, de la Croup» ** 
de toutes les maladies de t» 

t des Foum

No. 380 rue Clurence, Ottawa
24 juillet 1885.P oluLs de Noix Longues Composée Après l’inventaire fait notre 

stock nous avons décidé d’offrit 
nos marchandises à des réduc 
t’ons de prix spéciaux, pout 
ARGENT COMPTANT.

la
sur maSirrp dis »nfants do Or E de re

-- Ce sirop est prépe
- rêe avec l’approha.

tion des professeortdel’K "ïed?,‘,6dr-

%• ■■■, i ’ ly'i F «allé de Méde» i-
il e de l'üniveraiu 
du Collège Vicie»

Le sirop des erf 
'y faute est supérien

W/ * toutes les préne»
rations calm

De McfiAI.I
Recouverte*

du Rh

F
VBr ’ pour 

tiné à ini 
qui avaic 
propriété 
de 1837-î 
des en ne 
A Bytow 
ienti-seu 
se retrou 
s’en suiv 
ché By, e 
nemis de 
diens frai 
rieuse, q» 
nom de 
et de laq 
tirent v 
dernier c 
il ouvrit 
les preset 
aperçu.

Les C 
tèrent ha 
de fort'

Cultivateur.Pour la Ruêi t 
Bon certaine d 
toutes lea effet ■ 
lions bilieuse: 
torpeur du toit, 
maux de tffv, 
in di très tion.

Gorge et
A vendre pai ; 

50c la bouteille. 
McGALK

Ut°“'z5

Bouciouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lav olelte et Nelson,

Pharmacien*,
Montréal.

, Chimi-tie.
Montréal

K. K. N.B.—Nous garantissons que toutes- 
ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas dé déception.Hotel du Canada£- étourdissemen 11 

et de toute» Ui 
ir lo -î.vivais fonctioMi •

Auriez-vous la bonté de m’envoyer6 eu 
12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux ‘ont repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m'a donné une nouvelle chevelure, 
désirent e i faire l’txpérie me. Je 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valéria

ses causés par 
de l'estonw.

Ces pilules sont o. ter-. n 1 recommandé» t 
mme étant un dos . lus sûrs et des plut 

efficaces remedes contre les maladies plue 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara
tions. Tout en étant un tmissant purgatil, 
pouvant être administre dans n impor • 
quel cas, elles ne contiennent aucune > 
ces substances délétères qui pourraient 

dre préjudiciables à la santé des enfan.» 
ou des personnes âgées. Lea Pilulbb p. 
Noix Lonoükb Composées, di MoGali, 
préparées avec soin, avec un extrait coi. 
centré, tiré de la noix longue et comblu 
avec d’autres principes végétaux, de me 
nière à les placer au premier rang par? 
toutes les pilules stomachiques jusqu'à p. i 
sent offertes au public.

B. E. MoGALB, Chimiste.

malais Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as
socié de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu'il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 ru» 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M. Renaud étant ontinuel 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront ton 
jours chez lui t s’engager au prix le p u*

mis, CAM.1 <fc Co. fil
offertes aux mènt 

de famine pour conserver la santé de leurs 
enfants ; il peut être donné avec ’a pits 
graude confiance aux enfanta dans les cat 
suivants: Colique. Diarrhée, Dyssenterh• 
Dentition douloureuse, insomnie, Tour. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop do Da Godsbbi e« 
n’en achetez point d’autre.

vente par tout le Canada et les Etais
°'"prix,

RUE O’CONNOR.
4 décembre 1884

Votre tout dévoué,
G. A. Girouakd,

ex-député de Kent.Chemin de Fer Canadien du Pacifique
LIGNE "COURTE

FüiHLZ
LES C HJ % H ES

en
En Ottawa, 15 mars 1884 

Je certifie que depuis deux ans mes che
veux tombaient beaucoup et après que 
j'eusse fuit usage de la pomma i.e VAL K- 
R JA, trois fois, n.es cheveux ont ctssé de 
tomber.

A. RENAUD, proprietaire.
No 56, 58 et 60 Rue Mu a ,ENTRE *a eta. LA BOITTK1LLB.

Seul proprietaire,
H K. McOA.,6.Ottawa, Quebec

ET MOATttHiAl.

16(lèc Ohimis 
Mot.; alCABLEii. A. Oliiver L. Bklancbr,

PhotographiesAVOCAT.N Photographe,ij!
l|B|

ETis O. œ Bureau.—Kncoignure des rues Rideau -1 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

mr ARGENT A PRETER
Ottawa, 3 ianvier 1XS3.

le tieTXBL1XO DIS Bas.
H ° 8t-Thomas d'Alfred, i9 janvier 1883H-5 lation. 
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autres gr< 
un dégré 
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1852, ils 
littéraire, 
sée deva 
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triotes : £ 
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cultivé pi 
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autres o 
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Eu 185 
obtint sa 
“ cité ’’ s 
Sa popu 
mille ami 
moins de 

En 185 
ment dau 
le comma 
la frégate 
se, alors e 
visiter Ot 
de-Ville 
occuper, 
président 
(Je tut à I 
che que 1 
Majesté 
III fut re 
taie du C 

Vers Vf 
année, on 
tion et lei 
vigueur,1 
très selon 
au bureai 
comté de 
la copie o 
Grandeui 
Eugène C 
tawa.—E 
Turgeon, 
“ L. trav

I I GRANDE REDUCTION Je ceHiCe que la Valéria m’a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant ( ousser s ir la partie chauve des 
clievrax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valérta. Je suis âgé de soixante- 
quair j ans.

5™2
^sisse Ottawa....j 4 48 

Arr. à Montréal... 8 18 

Àrr. à Québec...

J. L. i GL1W, L. L B./ ua MilSSUMiVT 000

g" 30 AVOCAT
124 Rue PRINCIPALE, Hull

Photographies gram eur6

CABINET F. X. Boücik.

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 

suite d’occupations et i'études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir cha- v-j ; en quelques semaines, je 
ptrdis tous mes cheveux lu sommet de 
11 tête. Je fis alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m'expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appe
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m'amusai un peu, car je l'avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me lit faire l’essai de La Va
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d voir comme 
une foret de petits Cheveux couvrir toute 
la surfacd chauve de ma tôle. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc
tualité, et cinq mois après, j’avais, smon 
tout, au moins en grande partie ma cheve 
lure d’autrefois.

C'est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la pins utile et la meilleure de 
toutes pom nades, La Valéria.

L. P. Champagne.

JOS. SENEGALp.m. p.m. 
10 00 10 00 lâ.OOparDoz.Laisse Québec....

Laisse Montréal. 

Arrive à Ottawa 12 23

MANUFACTl KÉS PAR45 Rue M Vit IL A ï, OttawaENTREPRENEUR
8 00ra.ni. ( a.m. 

9 00 l 7 15
li 25

Ottawa, 20 nov. 1884DE POMPES FUNEBRESp. pm.
10 15 U 30 S. DAVIS & FILS

1ÏÏREU.

CHEZ

Dorion <&COIN DK8 RCI8D’ELEGANTS CHARS VALAIS 
sont attaches aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Québec poui Halifax, St. 
Jean et loua les points sur le chemin de 
t iIntercolonial.

Connections à Montréal avec les trains 
i Portland, Boston, 
la Nouvelle-Angle-

York et Dalliousie,
OTTAWA.

Delorme
HO Rue Soarks et 569 Due Susses,CHEMIN fl[ FER INTERCOLONIALCrêpes, gants, écharpes (le 

deuil, etc., loués 
sur avis.

Coin de la rue Rideau.
OTTAWA.Route de la Malle Royale, des Passagers 

et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, e» Route directe entre l’Ouest 
et tous les points du bas du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick. la Nouvelle-Ecosse, r Ile du 
Prince Edouard, le (Jupe-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants chars-palais 
gréés de bulïei et chars-dortoirs font 
partie <’e chaque train-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle- 
ten e ou mit le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot (le la malle chaque 
Sam» di avant-midi à Halifax, en partant 
de T ronlo Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de raar, 
chad dises trouveront au port d'Halifax 
toutes les commodités desirables pour 
rembarquement de leurs effets.

Depuis des années, l'expérience a dé- 
• que l'Intercolonial et les lignes do

» t chemins de fer pou 
». tous let points de

3 déc. 18 Oct. P4 I».
J, B. A3RI i_iBureau (l’Agent d’IimneuWe

MACDON4M)
SECTION St. LAURENT ET OTTAWA Peintre Décorateur et Taplsssl /Laisse Ottawa 
(Gaie Union)...
Arr. à Prescott, 
caisse Prescott.... 7 UU a.m. 
Arr. à Ottawa

2 0») p m. 
•i 05 p m. 
2 05 p.m. 
4 10 p.m.

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ugdensburg pour tous les trains.

La seule ligne directe pour New-York.

7 00 a.m. 
0 30 a.m.

VIENT DE RECEVOIRTHIS IS YOUR OPPORTUNITY
NO 9 RUE ELGIN.

ÉTABLI 1884.

üÜ
%10 0d a.m. Do you want 

a splendid, 
handsomely 
bound story 
book? You 
can have your 
choice out of 
the best that 
are published 
if you will ob
tain two sub
scriptions for 
The Weekly 
Mail. A cata
logue of stan
dard and mis
cellaneous 

publications, given as prizes for getting up 
clubs for The Mail, will be sent to any 
address upon application. There is no boy 
or girl, young man or young woman, among 
you who cannot secure a handsome lot of 
hooks this winter 
with very little 
effort, if you will 
only make up 
your minds to it.
The books are 
splendidly bound | 
and are the pro
ductions of the' 
l**st known au* 
thors, which is a j 
Mifticientguaran- 
tee that they will 
not only afford 
amusement but
boa source of pro- v æ

.m feu
l*>pular weekly published, and is only One 
Hollar a year. It has now over 100,000 sub
scribers. Specimen copy and prize list ...1 
tree. Address Tus Mail, Toronto, •anada.

ROULEAUX DE TAPISSERIES
ms les patrons et de tous les goûts, 
bordures appropriées.

est faite à 15 POUR CENT 
ché quo partout ailleurs.

—AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS

K

"Z
meill

-v
eur mar10La nouvelle ligne entre ( Jilawa, Toronio 

et l’Uuest, ouverte le 11 a vùl I8ft l : 
L’Expmss du jour quitte « mawa a 12.3 j pu.

•' Arr. à l oi uuio à 9.45 pm
«. du soir quille «mawa u K.40 pin
.. “ Arr. à foi onto à 8.30 air
•• du jour quille l oronlo à 8.25 an 
.. •• Arr. u * lilawa à 5.25 ) n
». du soir quitte Toronto à 8.OU t «■
,« •< Arr. i ' mawa à 4.38 am

dur les trains du

jta
A. H. MACHO N ALI»,

Encanleur de la 1<eine,
RKS!1*ENCR,„....... 253

s 4 DE
Montréal, octobre 1883,(’CHOL4 TOUTE COULEUR.montr*

paquebots mu font le tei vice entre Hali- 
îax cl Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l'Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toute.» informations relatives 
taux île transport de fret « t de passagers 
I cuvent être obtenues en s'adressant ù

Je. svusîignô, déclare avoir perdu com
plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé d? tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J'en achetai une boite ch z MM. La vio
lette et Ne son. pharmacien*, rue Notre- 
Dame. C’est M. Lavioiette 
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’inai» alor—il a en /iron six mois—coro- 
plètt ment chauve, J * me suis servi d'une 
seule boîte et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les cheveux étant plus 
Uns. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat.

Je suis gardien de la barrièie de la Côte 
Saint-Antoine, tt je serai heureux de don
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren
seigner. Je donne ce certificat de moti 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l’eu eur de cette merveil- 
leure découverte.

Aux tMracteurs et Autres. M. ARIAL surveille lui-même 
toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employes.____________________

Chars palais e!egant>
Chars dortoir?, somptueux sur lut A l'établissement du si.assigné, vous 

trouverez des chassis, portes, persiennes, 
lattes, bois à finir pour maison, etc.

Peintures, huilo, vitres, mastic, etc., A 
îles prix très modérés.

WuODLAND 
No. 38, HUE BE8SEHEU 

(Près du bassin du Canal.>

et jour, 
trains du soir.

Connections 
Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de 1er L i ca 
lUl) m’a3k River et ses nombreuses con
nections pour le sud et l'est.

Ligne directe pour Chicago et tous les 
oints à l’ouest, aud-ou -st et noi.l-ouesl.
Pour les billets, l»pnx du passage, te 

égea dans le char-salon, la table di 
départ des trains pour le Mut d* l't htawv 
et toutes les autres stations locales et au
tre informations oucernai.t les pis-agerï 
s'adresser au bureau des billets.

XAWlimitM HMII’IIIaSOIKBà Soi lb’s Falls poui
lui-mômr qui

K. KING, Agent de billets, 
No. 27, me Sparks, Ottawa 

MuUDih,

par le présent dos né, qui 
Bureau de Santé local a Jécidû de me 
en force les clauses da chapitre 191 des 
b t* tu te révisés de la province d’Ontario, 
concernant la vaccination compulsoire. 
Bonr l’avantage du public, les méde
cins dont les noms suivent, nommée vacci 
leurs publics par le Conseil Municipal, 
seront tots les jours, (les dimanches ex
ceptés), à leur bureau respectif de 2 à 4 
heures de i’après-midi, pour remplir 
devoirs de leur charge.

e le

LUbhRl 11.
Agent pour les lassagers et le tret de 

l’Ouest, 93 blic Rossin, rue York, 
Toronto.

Ü. PUTTING EH,
hurmiendant general. Macdougall, Macdougall & Beltcourt

Huiesu du cliemm de fer.
u. i. N U., 13 N'a. 1 AVOCATS, FKOCUREÜKS, 

Agents pour les affaires de la Cour Su
prême, le Parlement, et dee Département* 
du Canada, âc.

“Scottish Ontario Chambers’’ coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

les

|T 48 BUE 8FAKMM W
D. McNïCoLL 

Agent général des passagers.
E. PARKER,

Agent de Billet.
W. WHYTE

Suniiieodant-généra

Hotel du Castor rotra LA BKCTIOH OOI8T DI LA TILLS !
M. le Dr B. Small, 6 <8 me Wellington. 
M. le Dr S. Wright, 80 me Queen.
M. le Dr A. Trade), 380 me Slater.

FvüB LA SIOl'lOS 1ST :
M. le Dr Voligny, 122 rue Clarence.
M. le Dr Powell, 199 me Rideau.
M. le Br Htmtor, 144

451 et 453 rue Sutsex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôt-1 
Prix modérés. Un téléphone est attaché 
a l’établissement.
E. CHEVRIER, propriétaire
| [Ottawa, 18 déc. 1884.

O. R.Hon. Wm. Macdoüoàll,
Frank M. Macdougall.

N. A. Bilooubt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belconrt, membre du Barreau 

d’Ontario et de ce h .de Québec, s’occupe* 
ssi des affaire reoaerant son attention

Pikrbe Dami.fit.

Envoûte chez tous les phvirtaoieas.
En gros pw M H AB VEfYybojte II»

me York,
I vanhorue,

HlCd-Pré^deuL XI
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Ce document est en langue „J’al sou IIi t”
française, le seul acte du erefle u« ‘iules les milan» imaginables 
écrit dans cette langue, parait- '^£5^.1^. 
il. On refusa d’abord de 1 ins- ! mandé les - Amers de Hot 
crire, précisément à cause de! J'en ai consommé deux, L1 „ „ I de-uis complètement gi, -i et je recom-cela ; 1 honorable Oeorge-Jitien-. man,1o sincèrement l-s Au s .1» lloub on 
ne Cartier, alors secrétaire pro- àtout n monde J. D. \v. <er, ituukner, 
vincial pour le Bas-Canada, j Mo 
donna l’ordre formel de l’accep
ter tel qu’il était.

Grâce à l’énergie de ses fon
dateurs et à la noblesse de la 
cause qu’ils avaient entrepris de 
défendre, l’Institut prospéra 
îapidement. Selon une tou
chante coutume qui se rapporte 
à ces premières années,les mem
bres qui ne savaient pas lire se 
réunissaient le soir autour de 
ceux qui étaient plus favorisés et 
écoutaient la lecture des jour
naux ou des livres. Combien y 
a-t-il de localités où se manifes
te un pareil dévouement à la 
cause nationale ?

En 1856, on décida que l’Ins
titut s’occuperait 
question des écoles séparées ; 
c’est peut-être cela qui 
a le plus efficacement re
mué les esprits dans Ottawa et 
les environs en faveur de la re
vendication de ce droit si légi
time mais si difficile à faire 
accepter dans le Haut-Canada

Mgr Guignes, voyant ces 
efforts tous dirigés vers un but 
louable et patriotique, permit à 
l'Institut de placer au collège 
Saint-Joseph deux ou trois élè
ves à raison de huit piastres par 
tête par année. Dè< l’année 
suivante il étendit cette permis
sion à six élèves, et ce privilège 
porté à neuf élèves en 1858 a 
été continué pendant plusieurs 
années. Les Révérends Pères j 
Ublats, qui dirigeaient le collé-j 
ge, ont su généreusement entrer 
dans les vues de notre premier 
évêque, offrant ainsi le spectacle 

ique dans l’histoire do Cana
da d’une institution littéraire et 
d’un établissement d’éducation

-irarçiis E. G. LAVERDUKÜ
Le Monde Poétique

REVUE DE POÉSIE DMERSEUE

DE LA

CITE D’OTTAWA
MAGASIN GÉNÉRAI. 1)4

Iles PER30OEE.IL.
ABOnUMT: 

I* tr. per Am
ABONMEMEKT : 

!• fr. per AnVoisMonsieur,

Lo Bureau de Direction de 
l’Institut canadien-français de 
la cité d’Ottawa prend la liberté 
de vous adresser la présente cir
culaire, que vous voudrez bien 
lire avec toute l'attention que 
mérite le sujet dont elle traite 

Afin de vous intéresser plus 
vivement, il est bon de vous 
faire onnaitre d’une manière 
aussi concise que possible l’his
toire de cette société, la seule du 
genre dans la capitale dn Cana
da, les travaux qu’elle a accom
plis dans le passé, ses œuvres 
actuelles et ses espérances pour 
l'avenir.

Pour cela il faut savoir ce, 
qu’était Ottewa lors de sa cons
titution légale comme cité, ce 
quelle est aujourd'hui et ce 
qu’elle est appelée à devenir au 
point de vue de la race franco- 
canadienne.

En 184', lorsque Mgr. Gui
gnes fut nommé évêque de By 
town, les Canadiens-français 
avaient déjà subi bien des per
sécutions de la part de quel
ques-unes des autres nationali
tés, dont l'intolérance avait été 
poussée jusqu’aux dernières 
limites.

Due nouvelle crise approchait 
jrour eux. Le bill de 1849, des
tiné à indemniser les personnes 
qui avaient souffert des pertes de 
propriétés durant les troubles 
de 1837-38, excita les passions 
des ennemis du nom canadien. 
A Bytown, il eut un grand ro- 
lenti-sement. Les deux jrartis 
se retrouvèrent en présence. Il 
s’en suivit sur la place du mar
ché By, entre les fanatiques en
nemis de notre race et les Cana
diens français une bagarre sé
rieuse, qui est connue sous le 
nom de “ Dataille des pierres ” 
et de laquelle nos patriotes sor
tirent victorieux Ce fut le 
dernier conflit de cette nature ; 
il ouvrit une ère nouvelle dont 
les présentes notes donneront un 
aperçu.

Les Canadiens-français profi
tèrent habilement de ce retour 
de fortune. Ils formaient 
le tiers de la popu
lation. En s’organisant ils 
pouvaient devenir le groupe 
le plus compacte et le plus diffi
cile à entamer, car il y avait 
chez eux unité de religion, de 
langue et de traditions, ce que 
leurs adversaires ni aucun des 
autres groupes ne possédaient à 
un dégré important.

Au commencement de l’été 
1852, ils fondèrent une société 
littéraire. L’institution projio- 
sée devait être, d’ailleurs, un 
lieu de réunion pour nos ;ompa- 
triotes : avant tout, on voulait 
y cultiver le sentiment canadien, 
—le vrai sentiment national, 
cultivé parmi nous depuis plus 
de deux siècles, mais qui, en 
1852, était encore ignoré des 
autres origines qui plus tard 
ont cru 1 avoir inventé.

Eu 1854, la ville de Bytown 
obtint sa charte et devint une 
“ cité sous le nom d’Oitawa.
Sa population s’élevait à dix 
mille âmes, dont un tiers au 
moins de Canadieus.

En 1856, il se fit un mouve
ment dans la ville pour inviter 
le commandant De Belvèze de 
la frégate française La Capricieu
se, alors en rade de Québec, à 
visiter Ottawa, mais le Conseil- 
de-Ville ayant refusé de s'eu 
occuper, l’Institut députa son 
président vers le commandant.
Ce lut à la suite de cette démar
che que le représentant de Sa 
Majesté l’empereur Napoléon 
III fut reçu daus la future capi
tale du Canada.

Vers l'automne de la même 
année, ou imprima la constitu
tion et les règlements alors en 
vigueur,lesquels furent enrégis 
très selon la loi 1- 29 mars 1856, 
au bureau du régistratenr du 
comté de Carleton. En tête de 
la copie on lit : “ Patron, Sa
Grandeur Monseigneur Joseph 
Eugène Guignes, Evêque d’Ot
tawa.—Fondé en 1852 par J. B. 
Tnrgeon, Ecr." La devise est :
“ Le travail triomphe de tout."’

tr»_i.iv ici chez n,oi torn ce 
qu’il finit dans celle Iijlm- BUREAUX : 14, nu Béfultr, PARIS

Je vous a4rtis.se ces id.ques "lignes 
comme

Uage de rec mnaissan pour vos 
Amers de

Ou ils, lions, lâble, (haine,
El to.

Peintures, Huilas, Vernis, Vitres, Mastir

LE MONDE POÉTIQUE PARAIT LE 10 DE CHAQUE MOIS
(U premier numéro e pen le SO Nia ISM)

' • * Houdlo". .la. luffert 
De rhumBtism ■ nidlamm -ire 
Pendant près de
Sept années et aucune îêdecine n'a 

semblé me fair • du 
Bien ! ! !
Jusqu'au miment où je is deux bou

teilles de vos Amers e fit blon, et à mu 
grande surprise je suis ans ; bien aujour
d'hui que je ne l’ai jamais t u. J’espère 

Que vous aurez beaucoup de succès^/ 
si vec ce puissant et /
h fiicace remède : Z
Ouicon iue ! " * sérail désireuxvd’a

voir plus de détails su* ma guérison ptmt 
es obtenir en s'adressant moi, E M. X 

Williams, !03 16th Street, Washington, 
D. C.

Le Mondé Poétique doit eon grand et rapide tucci* à l'excellence de 
rédaction, an choir judicieux de* Étudee accompagnée* de texte« en toute* le* 
longuet, an but élevé qu il te propote, permettant aux jeunes d'avenir de débuter 
à côté des écrivain* le* plu» illustre* d'aujourd'hui. Chaque moi*, cette, magni- 
fique publication apporte «* *e* lecteur* l'écho fidèle du mouvement jtoétigue 
de partout. La modicité de ton prix le rend accessible à toute* le» bourse*.

Le Monda Poétique eet dé tor maie un organe nécessaire pour tou* ceux oui 
s W/remeni à cette fille sublime de l'imagination : la Poésie.

Etc.
Comme par u- pas> un i$s< 

ment complet de
QUINCAILLE tiE. 
ï & 7i Rue WT1 LIA: Hr vV—a.

BOmtAJM DU H* 1 SOMMAI RB DU K* S

Tapis, Tunis, Etc Lr* Poètee frunçeleeoutemporeiu5(I * ont» 
de LUI#) : Levis HrmeHw. — Dec» 'elr 'ég.,
AweW# i* UtU. - Gfceneoni endelou.-e» J*u 
t/erim 4e Utreéim —le Poésie oontempi,reine 
en Allemagne : IMeuerrf Lmuenlh.il. Bjttrus- 
tjeree Bjttroeon ; Anynttt Strindhery Chro 
nlqneedramatique, musicale, artistique, Revue 
bibliographique. Bobos.

lue Poètee français contemporaine (Leconte 
dr LlsleLfln : Levis TtereeHn A ri m placable : 
A-msmi BUwmtm - Calabrun (Crépuscule) : 
rVeéer Aetowel. - Chansons populaires 4a la 
Bohème : ralentie Kisbér.— L’Ombre de Cor» 
Mile i Fr4cun* FUssU - Mistral (Rapport 
sur le prix Vltet), Z l**v*4, de rieeBmie 
rnmçatoe. — Chonlqne, etxxMAM DE TAPIS

SOMMAI RJ DU y ID’OTTAWA. In Principe poétique : ÆtmtU BlémmU (d'après 
Rdgwr Pô*).-Flux et Reflua : François <*r/4e. 
Ue Poètee français contemporains (Trente 
de Uale), suite ; Louis TUrmMn.-Ruthf.i. 
FVnl Bonrym. - De la Poésie malaise . aha>tdr 
Mmrro - Cbrseüque dramatique, Chronique 
musicale, Véorulogte (LéoeValade), Revue 
bibliographique, Bohoe.

Us Poètes français eontempesshw (Runy 
Prudhom me : Xénon - FOr*. - a ipereee : Grmi 

de Rlgvedà : F..Æ. 
College !• Frames. 

A hide Lemtéro.

de la Je considère que votre emede est le 
meilleur qui existe pour find'gestion, l-s 
maladies de rognons,

Et la débilité des nerf, J’arrive
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus de
Bien !
Que toute autre olioee :
Il y a un mois j’étais extrômeme ri
Maigre ! ! !
ht presqu’incapable de marcher. Main" 

tenant je
Gagne des forces, et
De l’embompointe.
Il se passe à peine un jour sans que je 

reçoive des compliments les sur progrô* 
apparents de ma santé et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon ! J. Wickiifle Jackson, 

Wilmington, Del.
SfiTLes bouteilles qui ne po tent pus 

une étiquette hanche mariée d’une 
loulfe verte de Houblon sont de la contre
façon. Rejetez tous les remèdes sans va 
leur, empoisonnés, qui s'offrent sous 
nom de “ Houblon ” ou “ Houblons ”

• grand a^sortmieui, les méi1 
rs, t-i ! •* plus bas prix en 

fait de
U PoéBie portegalw j Mnrtan. tin*. Chn- 
Ptqn* artistique. — Revue blbliugtephlque,. .‘relarts, lîiilcaux.

('«ni « lie-, Pôle*, Garni liirfi
pl tJeMlde de lox.e Morte,

*
___________ muetree de

•pdeialMaeat peer le boude 
ire de —vree, Orwede Médall

vtqeettee, eelv-ee lampe, lettres oreéem ete.. 
POÉTIQUE per li. Tulle DOAT. artiste de le 

le d'Or de l’Uetoe dee Arts «éooraUM.

map uw i imde FQËTBtOE forum o Bactinp Ttiunt ne an « an-an a en connu
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OttAW», 17 Défi. 1883.
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LES MALADIES DES ItOtiXOXS 

LES AFFECTIONS DU FOIE 
La CONSTIPATION, les IIEMOR- 

UUOIDES et les MALADIES 
DIT SANG

Poudres de Condition d'iletoodr r
HOIJCCN IMIl’K I,-,. IUMJSH' 1

BT ACT BBS
1111 m

HKDKC1SES ( KI.UtBl >
POUR LUSse coalisant pour procurer aux 

enfants pruvres les bienfaits de 
l’instruction

En 1858, Oitawa fut choisi 
pour capitale des Canadas-Unis. 
Cette décision eut l’effet d’un 
coup de baguette magique, et 
les hommes intelligents qui 
inspiraient l’Institut se préparè
rent à tirer parti de l’avenir qui 
s’ouvrait devant eux.

Ils louèrent une salle pour 
leurs séances et y installèrent 
leur bibliothèque et leur cham
bre de lecture, où se réunissait 
tous les soirs le groupe dirigeant 
de nos compatriotes, et là sans 
animosité contre les autres races, 
disposés à donner justice à tous, 
mais d’un autre côté fermement 
décidés à affirmer leurs droits, 
ils discutaient les moyens pro
pres à nous faire respecter.

Tout souriait à ces vaillants 
champions de notre cause na
tionale, quand le premier mal
heur vint les frapper. Le 20 
janvier 18.2, l’incendie dévora 
l’édifice, un mobilier et une 
grande partie de la bibliothè-

VALIN & ADAM,
ArocalN el \i»lnir©M Public*.

ARGENT A PRETER.
25 rue K|taii’kx,

VHotel Rubscil.

"rAgknt a Ottawa C. STRATTON. 
Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrtet 

4 VI8.— Les raê'le'‘i?ies ci-dessus, ot 
A bres dans tout le Caiurta pourUv 

efficacité, rie se trouvent que che 
STRATTON. Je mets donc le public . 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER

lips TledeHns reconiininNvnl won 
efficacité. BUREAU :

Le 14 Kidney Wert ” est lo remède le plue 
efficace dont j’aie jamais fait usage.”

Dr I*. C. Dallou, Moncton, Vt. 
ujours compter sur l’efficacité

CHEMIN DE FERz M J. A. VALIN,
M. Adam, membre du barreau de Qué

bec, s’occupera aussi d-is affaires requé
rant son attention dans celte province.

?8 février 1885 lan

A. A. ADAM.u“ On peut toujou 
dn Kidney Wort ’’

Dr R. N. Clark, So. Hero,
** Lo “Kidney Wort” a guéri ma femme 

qui était malade depuis deux ans.’’
DrC M- Summerlin, Si

mu mumvt.

N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé 
ritable cbe» v LAPORTE, rue Rideau ; 
GOODALL A FILS, rue Wellington-, 
et DAGLTSH A FRERE, rue Queen, ouest

un Hill, Ga.
DANS DES MILLIERS DE CAS

opéré des cures, lorsque tous les autres 
remèdes avaient échoué. C’est un remède 
qui n’est pas irritant, mais efficace. <lont 
l'etret est enr et qui ne nuit jamais à la 
santé, dans aucun cas.

®9* Il purifie le sang, fortifie et 
douue une nouvelle vie à tous Ica or
ganes importants du corps humain. Il réta
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse le foie de toutes maladies et règle 
les intestins. Ile cette manière, lo système 

des maladies les plus dangé-

LA J. H. % Kl IL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

BT VITRIER,

il a VOIE I.A plus COURTE
EXT RK

OTTAWA ET M0.XTBKA1
Et tous les points à l’est.

n 18 Marc HAND DK

PEINTURECONVOIS a PASSAGERS
est débarrassé Pour lee meilleures ferronneries à bon ma 

clié, allez chez

tUcDOVGALL & CVZNMjl

Tous Los .Tours KT DK VITRES,
526 RUE SUSSEX

OTTAWA
Prix, SI, sous forme liquide ou en 

En vente chez tous les pharmaciens.
On envoi le remède en poudre par la malle. 

WELLS, RICHARDSON & Ole, Burlington, ïf

CHARS PULLMAN.
Raccordement^ la gare Bonaventur^de Mont-
mont Central, et les trains du ohemin° de fer 
Delaware et Hudson, dont lee lignes s’étendent 
jusqu'aux Provinces maritimes et aux vides de 
Nouvelle Angleterre. Troy, / 'benj et New-

Le us ancien magasin de ce genre è 
Otta , établi en 1850, à l’enseigne de If

GROSSE TARRIERE,

Rue 'jssex, et coin de la rue Duke,
• HAi nri.lilS. OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q

M. Akial so charge de toute 
commande dans sa ligne d’ai- 
iaires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tiquv, et ses prix sont raisonna 
blés.

A partir du 2tt Juin .1MM.3, les 
culeront comme suit •
Partant d'OUawa.

trains oir-
Arr. A Montréal.11.30 n.ro.*•80 |i.m.MCDOUGALL & CUZHER 4.30 i».m.

31 Octobre 1883. Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

17 murs 1*83

u
Opère des Cures ,

MERVEILLEUSES jJûtttitüfli
des 1

Maladies des Rognons (j
ET

Des Affections dn Foie

l/OBtiAAlSMI. d I.’IIUM I Montreal.de8.46
.30

Arr. A Ullm 
12.20 p.m 

4.30 p.m. 8.00 p.m.
Tous leu convois à passagers se rendent. Jin 

tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et Indépendamment de tous 1 te 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant 
raccordent

Est l’œuvre .a plus complexe du créateu 
et quand ci- mécanisme si compliqué, et 
artistement fait, est dérangé par lu mais 
die, on doit rechercher le moyen le phr 
efficace, et ce secours doit être demand

laque.
En attendant mieux, les mem

bres se réfugièrent dans le 
troisième étage d’une maison 
nouvellement construite, en 
face de l’évêché, à raison d’un 
loyer de quarante piastres. Sans 
perdre de temps, le mobilier in
dispensable fnt acheté, l’édifice 
jusque là situé rue du Roi fût 
transporté rue Sussex, des amé
liorations variées menées à bon
ne fin, ei quand tout fut réparé, 
remis en place, les chagrins fu
rent oublies ; on se tourna vers 
l’avenir. Pas de dette : trois 
piastres dans le coffre !

Ottawa renfermait alors 15,- 
000 âmes dont un tiers de tiana- 
diens-français. Grâce à l’in
fluence de notre institution, nos 
compatriotes avaient pris de 
l’importance. Ils partageaient 
depuis assez longtemps déjà les 
honneurs civiques et autres. 
Enfin ils avaient triomphé,mais, 
certains que leur progrès n’était 
dû qu’à leur esprit d’union, les 
Canadiens-français de l’ancienne 
pente ville de Bytown, devenue 
la capitale dn Canada, ne se 
laissèrent pas éblouir par le 
succès.

Dr ALFRED BAVARD
Ottawa à 8 heurte du 

au Coteau avec le BURHAU .*matin ee
train direct pour Toronto et toutes lee 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.45 do 
matin ae raccorde avec l'express de nuit 
venant de Boston et New-Yora vi& Hnring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York è 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à b.26 d;

Pw“ «SUM « StoUti™-,M
Parce qu’il débarraMe le système des hu

meurs viciées qui produisent des maladies des 
rognons et des voies urinaires, des maladies 
bilieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
morrhoïdes.le rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes Its maladies 
auxquelles les femmes sont sujettes.

NO. 376, RUE CUMBERLAND.lux plus expérimentés, car le corps huma 
est quelque chose de trop précieux pov 
être négligé. Alors s’élève la question 

Quel médecin employer 7”
Le Dr Oscar Jubànnksskn, de I Lutvei 

sité de Berlin, Allemagne, a fan une élud 
de toute sa vie, du système nerveux 
genileurinaire.

SES HKMKDFJS GUERISSENT 
Toute Débilité oi. déran

Ancienne îésidence du Dr Prévost. 
Ottawa, mai

liAtiAMi M t. UN.
DO-rF.Cl EST BIEX déxoxtré-hs,

------ lof,------
IL QCÊBIT INFAILLIBLEMENT 

LA CONSTIPATION, lea HEMOR- 
RHOIDES et le RHUMATI!

En faisant fonctionner librement tou 
organes,

PURIFIANT AUSSI LE SANG
et donnant au

CHAMPAGNE! VINS RECHKRCHBo 
CIGAKKS 1

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient d’être reçu a i 
numéro 450, rue HussexÂ l’entrepôt W. <) 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barto 
et Gastier, St. Julien, Hauterne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d’ay, I. H. Muinm, Char
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de- Vie, 
Gin, en fute et en caisse.

. CIGARES de qualités variées, importé» 
j et Canadiens.

Ordres 
a lomici

gement du syslèm- 
nerveux, } compris la Spermathroée, Gu 
urhée, ta Sphilie, la Stricture et l lmpoi 

tenue, etr„ etc.
«’ARCEQUE 

abusé par les CHARLATANS qui préten 
daunt guérir cette classe de maladie 
n^hésitez pas à essayer de la méthode di 
Dr Joiiannessen, avant que cette malade 
devienne chroninue et incurable.

CHEMIN DE PREMIERE CLASSESM8 
8 lee ET RAILS NEUFS EN ACIERJsnss c’JÆW B&anrti:

bagage eet transféré s ans fndi extra et sane que 
lepaeeager ait à e’en occuper. 
droît.bagaee 681 ohéqaé pour D'bnporte quel en

i ea billets et tout autre renseignement 
vent être obtenue aux bureaux du Grand T._. 
ruq Sparks, et au dépôt dea billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée dee traîna so 
réglés d’aprèe l’heure du 76ème méridien.

LINSLRY

vous avez été irompe esystème ea vigueur normale 
chasser la maladie.

LLIERSÎS° NDE Mil
(s d

i DE CAS 
alndiea ont ét 
de tempe

les plue *ïegés et, e 

RADICALEMENT GUERIS.
Paix. $1, sous forme liquide ou en poudre.

En vente chez tous les pharmaciens.
On envoi le remède en poudre par la malle. 

Welle, Richardson A Cle., Burlington, Vt. 
Envoyez nn timbre et vous recevrez on 

Almanach pour 1884.

roue

GRATIS”®*
On enverra paria malle unrailéprt 

oieux du système du Dr Johaunessen pai 
lai tement cacheté à toute personne soul 
frant de cette maladie, pourv . 
s’adresse à son seul agent autorisé, au 
Etats-Unis ou au Canada

HENRY VOGELEK 
49, South Street, New-ï or h

Divers symptômes complique»» soni i-m 
.«s par les prescnjitioiiB .-.j ,i 
leur Johannesben d’apres l’avie d’un mt 
decin dûment qualifié.

Toute correspondance conlldenciehe 
toute réponse est envoyée frais de post

promptemet exécutés, effets livréeD. 0
Gérant

A. G. PEDKN, 
Agent gén. des 

' 22 août
NO. 450. RUE SUSSEX

W. O. iVlcKAY,
Propriétaire.

Ottawa 5 Déc, 1884 lan

sc.MERS GA nADIkNÈ

o’ell passagers
1884‘V

li. j. Lilbcllc,
Huissier rie la Cour Suprême, B. (

HUB BRITANNIA,
hull.:

CLUB HOLSlz
Ancien Ponft. de P. O’MEARA IRESuè DES DYSPEPTIQUES20 22 ET 24!_RUE GEORGE

Oet e maison a été rep&rée, 
liée à neuf, avec tontes les

A .léllorations Modernes
Des avantages spéciaux sont offerts soi 

i de théâtre.

Ottawa. 20 •
Cette préparation guérit, 

la Dyspepsie des Tnbercoknx on poitri
naires, les indigestions, les Névralgies, lee 
Débilitée générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisies et les Rhumatie-

Préparé par le

«gr UidUtSüiES pour [niants
D’ECOLE.

décorée et 84 1 an

Conservatoire de Musique,
333 HUB SUSSEX

JULES HAEMERS,

J’ai maintenant en mains nn immense as- 
Eortiment d# - hauasurea faite à la main.Les 
pratiques trouveront tout ce qu’elles neu- 
vînt désirer eu frit de chaussures cTau
tomne et d’hiver. Bonne qualité, dernier 
goût et à bon marché.

Pardessus en feuire, claques doublées et 
non-doublées

‘A suivre) artistes
La buvette est toujours pourvue des Mil 

leurs marques de
Dr N. LACEETE.

Lévis, P.Q
30 cts la bouteille.

chez les pharmaciens e1

rlzbar ALARIK,
71 rue Bolton, Ottawa.

Prix:
Ko vente 

dépôt chez
Huîtres a très bon marche, 

venant d’etre reçut» chez Me 
Donell el Fiiziminonw, 121 
rue Hldean.

Vine, Liqueur» et Cigare». Elève du Conservatoire dn Paris et 
Professeur de Hiano au College d’Ottawa.

Prix modérée pour commençants.
13 octobre 1885—la.

T. P. O’CONNOR, Prop.
O. MVKPHY.

No. 536 côté ouest de la rue Sussex.
Ottawa,2 sent 1884

26 juillet 1884 la

CE CANADA, 24 Décembre 1886

MATIfi
CERTIFICATS

ie d’opérer des 
’est incontesta- 
remède connu 
ite îles cheveux
\
par les certifi

ai) janvier 1884.

pharmacien, 601 
(ouest) Montréal.

ix abondamment 
semblait pouvoir 

i’a vais esseyé les 
ut s les prépara
nte bon résultat, 
n peut le devenir cation ’essayai la 
■ite a arrêté 
la seconde, 

a repousser et 
ones, j’avais une 
uparavant. C’est 
•uvoir vous don; 
i reconnaissance, 

qui auraient le 
cheveux de se

U5Kt Larosb, 
‘e-Dame ouest, 
Montréal.

is d’Alfred,
-6 de Prescott, 
[ue la pommade 
cheveux sur ma 
arante-trois ans.
île.
OLKTTK,

Cultivateur.

4 janvier 1884

m’envoyer 6 ou 
’eu ai fait usage 
été tel que mes 

rès épais. Plu- 
i que cette pom- 
'elle chevelure, 
e ice. Je vous 
tilicat en faveur

puté de Kent.

15 mars 1884 
îx ans mes che- 
> et après que 
nimaue VALE- 
ux ont ctssé de

ographe,

janvier 1883

a m'a été très 
e mee cheveux, 
rtie chauve des 
riairs. Je dois 
nployô qu’une 
gé de soixante-

X. Boücik.

13 déc. 1882. 
la présente ce

j-vingt-un, par 
tudes plus ou 
•élit à petit de- 
s semaines, je 
lu sommet de 

i mon malheur 
a deux boites 
ar lui et appe-

I, je le dis, je 
l’avoue, je la 

core plus dou- 
r de ravoir ma 
sai de La Ya- 
mrprise, après 

voir comme 
couvrir toute 

. Je redoublai 
ce et de poac- 
j’avais, smon 
•tie ma cheve

lance de cause 
ux qui comme 
perdre leurs 
meilleure de 

éria.
Chxmpagnb.

obre 1883, 
ir perdu corn- 
deux ans, j’ai 
ossibles mais 
innonee de la 
is la curiosité

z MM. Lavio- 
rue Notre- 

lui-mômr qui 
attester que 
mois—coro- 

• servi d’une 
iur me rendre 
un peu plus 
x étant plus 
naissent sont 
suiiat.
ie delà Côte 
reux de don- 
que je viens 
dront seren* 
cat de mou

I

i et en recon- 
>tte merveil

le Dure.

naçicas. 
bojte Ite

■

>
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Préparé par PAUL GAGE 
Pharmacien de Première Classe, Docteur en Médecine de la Faculté dé Paris 

SEUL PROPRIETAIRE OE CE MÉDICAMENT 
PARIS, ©, Rue de Ghrenelle-St-GFerry*^-^». O, PARIS

Cos Pilules renferment sous un petit volume toutes lee propriétés 
tom-purgatives de l’Elixir Guillié qui, depuis plue de soixante on», eet

dies du foio et de l’Estomac, les Digestions difficiles, lee Flirres 
épidémiques, les Affections goutteuses et rhumatismales, les Maladies 
des Femmes, des Enfants, et dans toutes les Maladies congestives.
SE DÉFIER DES COmEFAÇOIS. Ellgerl,! Viritlbln P1LDLES GUILLIÉ ,ri,irkl ,ir PAUL OAOE 

Dèpèt à Québec ! D' Bd. MORIN * C», l'hirm'”-Vh-, 314. rue sâUit-JeM 
HT ne I .KH vn IN-'IPAt.Kf» PHAIIMAHKR nil CAN
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L’endroit pour acheter des
■M—

ill

SOIRhE DRAMATIQUE ET 
MUSICALE LE MONDE ET LA VILLELu-ritournelle, Qu’ils affectionnent 

le plus, est une pastorale fort an
cienne que tout le monde sait par 
cœur. En voici ou fragment que 

recueillir sur les

“On lit dans La Patrie : 
Rumeur mlnistérie’le : fDura in, jour de Noël, l<* Canada 

ne paraîtra pas.
L’honorabi- J. H. Pope est actu

ellement à Cookshire, comté de 
Compton.

M. J. Tassé, M. P., sera eu cette 
ville demain, samedi et dimanche. 
11 loge au Russell.

Grand carnaval la veille <lu 
Jour de l’an, ilanm-H, conrue^, 
in * nique, etc.» etc.

Nos lecteurs seront heureux 
d’apprendre que Sa Gradeur Mgr 
Duhamel est actuellement hors de 
danger.

Sir Herlov Langevin et sir A. P. 
Caron ont quitté Ottawa hier, pour 
aller passer les fêtes de Noël et du 
Nouvel An à Québec.

L'honorable M. Carling est parti 
la nuit dernière pour Londres, On
tario. 11 y séjournera quelque 
temps avec sa famille.

Huîtres a tree bon marche, 
venant d’etre reçue* chez Mc- 
Donell et Fitzi'minou*, 131 
rue Rideau.

Les élèves du collège d’ÜlUwa 
préparent depuis quelque temps, 
snu> la direction du R. P. Balland, 
une soirée dramatique et musicale 
qui promet d'être des plus intéres
santes. Les pièces qui doivent 
être représentées par les jeunes 
amateurs sont de nature à intéres 
ser tous les auditeurs et à leur pro 
curer une récréation des plus agréa
bles et des plus amusantes.

Pour six mois.On assure à Ottawa que, pour 
rassurer les Bleus récalcitrants, M. 
Masson le lieutenant-gouverneur 
actuel rentrerait dans le cabinet 
eil remplacement de. sir A. 1 • 
Caron qui serait créé lieutenant- 
gouverneur.

On espère ainsi se 
sir A P. Caron.

nous avons pu 
lieux mêmes • 

il Tu diseeml de#’étoiles, O Roi 
du ciel ! et viens dans une grotte 
te geler’et le tranûr ! Cher enfant 
divin, j ■ te vois grelotter. Oh! 

il te coûte de m’aimer l 
>• Toi qui es le créateur de tou 

tes’choses, tu n’as ni langes, ni feu. 
Mon Seigneur, ta pauvreté m'en
flamme ; car. si tu t’es appauvri, 
c’est pour mon amour !

11 Tu laisses le sein de ton l’ère, 
jour souffrir sur un peu de loin, 
douce affection de mon cœur, que 

d’abaissement ! Pour qui tant de 
souffrance î Toujours pour moi.

11 Du moins, si lu voulais souf 
frir tu pouvais te dispenser des 

Mais non ! je te

Pour quatre m
1

(&■ EST À VANTIQUE ET RENOMMÉ MAGASIN -t$

loi-
Edition

Rideau-lOl Pour l’année..débarrasser de cumule

On y trouve ce qu’il y a de mieux en fait de Marchandises 
Comme les Fêtes approchent, je donnerai jusqu’au 1er Janvierassuré cela au Ca-Ceux qui ont 

lineo de la feuille à F Beau- 
grand sont dus farceurs qui cou- 

savaient M SUPERBE PRESENT ! LOUIS LiTERRIBLE COMBAT ENTRE 
LES TROUPES DES ETATS. 
UNIS ET LES APACHES

naissent leur homme e 
parfaitem'nt qu’il goberait celte 
baliverne comme il en a aval” taut 
d'autres uepuis son départ précipite

------ : A QUICONQUE ACHÈTERA :------ .3
LEConduite courageuse do U. Fontaine 5 lbs de mon Célèbre Thé de 45 ctsdu sol mexicain.

Sir A. P. Curon va continuer à 
administrer le Département de la 
Milice et de la Défense qu’il 
mettre sur un pied si effectif jus
qu’à ce jour, et personne ne song.- 
à se débarrasser de lui à part La 

confrères en libéra-

El Paso, Texas M—Un détache 
nient, de 35 hommes de cavalerie 
nés Etats-Ems sous le commande
ment du lient. Fontaine, stationné 

environs de Silver City,

vagissements, 
comprends, époux de mon âme, tu 
genres d'amour et non pas de dou- 
eiïr !

11 Tu dors. Enfant, mais tou cœur 
veille A qui peuse-t il donc, dis, 
agneau bel et pur! O amour ! C. 
à mourir pour toi, dit il, que je

«ittawt etToutes les Marchandises sont garanties pures de tout alliage, 
et venduesa su

UN MAIdans les. 
a été cernée dans la nuit de same
di à dimanche par une nombreuse 
bande d’Apaches. Pendant quel
ques temps les sauvages cachés 
derrière les roches ouvrirent un 
feu terrible sur la petite troupe de 
soldats, puis avec un cri de guer 
re terrible qui fit frisonner d’effroi 
leurs adversaires ils se jetèrentsur 
eux et un combat corps à corps 
s’engagea et dura plusieurs heures 
Les sauvages perdirent plusieurs 
hommes. Les pertes des troupes 
sont données comme suit dans le 
rapport officie!.

Morts :—Lt chirugien T. J. Mad 
dox, un sergent et quatre so dats 
Plusieurs hommes ont été blessés. 
Les sauvages ont aussi massacré 
huit cultivateurs.

Le lieutenant Fontaine se retira 
en bon ordre avec sa petite troupe 

à rallier sous le

A BON MARCHEJLC’est Sa Gram, 
de Montréa 
clergé un 
liante unpo 
tances aclu 
pour but sp 
de commet! 
laie Dei, qui 
adressait d 
catholique.

Ce mand 
manche pr 
églises du c 
pourra jug 
d’actualité 
suivant qu 
dant du Jla 

“ Un sou 
Ultion passi 
avons pû vi 
lacle qui 
neurà not 
s’est portée 
qui ont peii 
et même de 
ont prête la 
lions, où 
au deverg 
re. Puisqi 
a voulu si 
pour accei: 
par nos 
vemen', qu 
pour l’avei 

- Uù ail 
nous marc! 
Nous accoi 
l’émeute, à 
le former à 
dent de e 
nous l’bab 
à la licence 
responsable 
ces qui dev 

“ Comm 
sages coni 
prescriptiot 
XIII dans s 
Dei! Comt 
tard ceux q 
d’autres inc 
à faire sort 
pays du set 
dre, qui y i 
avons nom 
et nous cro 
dire publie 
journaux,d 
iftient à le 
tout en se 
et soumis 
défiance c 
pliquent àl. 
trop l’ambi 
tous les i 
contre les: 
accusation!

“ Il est 
arrêtions s 
veut nous 
revenions 
conduite pi 

“ Léon 
entendre le 
nous donn 
nous avor 
pour l’auto 
lions que 
contre qui 
res, la pru 
tienne L 
gage acrii 
malsonnan 
pas à des 
loin de noi 
.ses, ces se 
les intentii 
nous term 
Léon XIII 

“ Si tioi 
dissenti c 

“ les enset 
“ blijsi qu. 
“justice i 
“ que soit 
“ réparer 
“ que et to 
“ mun asi 
“ le Saint 
“ cathohqi

Patrie et ses 
lisme.

pense.
“ A mourir pou 1 moi î ô Dieu ! 

qui aimerais je encore en dehors 
de vous ? Marie, mon espérance ! 
si j’aime peu votre Jésus, ne me 
dédaignez pas : mettez votre coeur 
à la place du mien, aimez le en 
double. Amen/’

Les Romains, parmi lesquels 
remarquons souvent des no

bles—des barons, des marquis, des 
ducs—suivent pas à pas ces musi
ciens ambulants et prennent part à 

concerts en plein air. Nous 
avons toujours admiré cette pieuse 
coutume ; elle démontre les pro 
fonds sentiments de foi qui 
plissent le cœur du peuple romain. 
Ces bergers, venant de montagnes 
éloignées, nous reportent au temp a 
des prophètes qui parcouraient la 
Judée pour annoncer la venue du 
Messie, ou nous rappellent saint 
Jean Baptiste qui criait dans le 
désert : Pfæparale vias. C’est une 
figure très-frappante qui restera 
toujours gravée dans notre uiè-

Un© Visite, s’il vous pïait
No. lOX HUE RIDEAU.

A une séancî du comité aes 
marchés, présidée par Véche- 
vin Du roc her, il a été résolu de 
vendre à l’enchère tous les étaux 
dont le loyer n’aura pas été payé 
mardi prochain

UNE LEÇON A l'enseigne du Drapeau Blanc.

J. B. C. DUNN.Le Manitoba donne la leçon sui
vante aux agitateurs et fauteurs 
de désordres, dont a parlé Mgr 
Taché, et qui ne voient que des 
enfantillages inoffensifs dans les per 
turbations actuelles :

Au ’milieu de l'affolement causé 
par les évènements des derniers 
mois, il y a un symptôme déchi 
rant qui se fait jour. La passion 
semble prendre le pas sur la raison 
et la justice. C'est ce qui rend la 
position plus difficile et l’avenir 
plus sombre. Cependant, pour 
notre part, nous ne désespérons pas 
du bon sens de la nation et nous 
espérons que dans un avenir peu 
éloigne out va rentrer dans l’ordre 

sut croit d'excitation va

Nous avons appris avec peine la 
mort du M. W. S. Waller, régislra- 
teur du comté de Carletou, décédé 
ce matin, à sa résidence eu cette 
ville.

PiÆ.MES l>’AUTRUCHES 
Frisées, Nettoyées et Teintes

nous

Notre boucher populaire, M. L. 
Duhamel, a fait distri bu»r à ses 
pratiques de jolies cartes compli- 
meniaires a l’occasion de la fête de 
Noël. Son étal est superbement 
fourni de toute espèce de viandes 
et sa clientèle n’a one 1’ ruban*as 
du choix.

ces DANS LES

Dernières Couleurs et G-oûts
rem- os LA SAISON

Eli lin Jour Après l’Ordre Donné 

VIEUX OH.BPE REMIS A NEUI-’
qu’il était parvenu 
feu de l'ennemi.

J. Coutellier
TEINTURIER PARISIEN

AleLe Evenig Journal d’hier parle de 
la jolie chapelle de St Jean Baptiste. 
Si notre confrère érige des chapelles 
de celte dimension-là, que va-t-il 
faire de églises?

M. N. A. Savard vient d’être 
nommé agent de 
compagnie de vins Canadiens de 
Ste Aune de la Dérade. Ce vin est 
reconnu comme élant des plus purs 
et d’une qualité nutritive sans éga 
le pour les malades et les convales
cents. Détaillé à $1.40 le gallon, 
d'ici au jour de l’an seulement.

Les produits-échantillons que le 
district d’Assiniboine envoie à l’ex- 
nibltion coloniale et indienne de 
Londres, sont arrivés en cette ville 
hier. Ils consistent en sept barils 
de superbes plantes légumineuses 
et soixante espèces de grains-

AUX COMMUNES ANGLAISES

*ITO- 15. EUE, ELGI1T, OTTAWA-
(Près rie la rue Sparks.)Parmi les membres récemment 

élus à la Chambre des Communes 
anglaises, nous trouvons les noms 
de plusieurs personnes largement 
intéressées dans les affaires cana 
diennes, et de ce nombre, 
pouvons mentionner les suivants :

Sir Henrv Tyler, président du 
Grand-Tronc ; Loid Claud Hamil- 

membre du conseil d’adminis- 
de la même compagnie ; M.

et que ce 
s’apaiser pour le plus grand bien 
du pays. En attendant, elle est 
bu n pénible la position de ceux 
q-, subissent le feu des attaques de 
la malveillance, de l'iriéflexion ou 
des préjugés ; elle est bien pénible 
relie tâche aussi de repousser la 
calomnie, éclatant jusque dans les 
U -ex réservés à la prière et aux 
nobles et saintes aspirations de 
l’âme.

13 mars. ’85 _________

On a besoin immédiatement de 
1000 personnes pour acheter notre 
célèbre thé du Japon, 8 lbs. pour 
$1 chez N. A. S ward, rue Dalhon

moire.
Si vous craignez de devenir con- 

somptif à cause de votre dyspepsie, 
et de votre manque d'appétit, ou en 
lore si vous redoutez le choléra 
arce que votre estomac et vos in

testins sont souvent dérangés, ser 
vez vous sans hésiter des Amers 
Canadiens du Dr N. Lecerte, les
quels sont le plus sûr rophylacti 
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

30 cts la bouteille.

'a ..ouveüe
UNE LETTRE DE SA SAIN FÊTÉ 

LÉON XIII
nous

sie.
llintren a tree bon marche, 

veil uni «.’être rccc.ee chez Mc- 
Doiiell et Fitzimmons, 1*1 
rue Klileau.

8 lbs de thé Japon pour $1.00. N 
A. Savard, rue Dalhousie.

Les propriétés de la Diphtbérine 
du Dr N. Lacerte sont inapréciables 
pour 
gorge, 
mons.

Baltimore, 23—Mgr l’archevêq 
Gibbon, primat de l’Eglise d’Amé
rique, a reçu copie d’une lettre 
adressée par Sa Sainteté Léon XIII 
à la hiérarchie catholique romaine 
d'Angleterre.

Le sujet de la lettre est la ques
tion de l’éducation chrétienne.

ue ton,
tra'.ion , ... , .
Northcote, fils de Lord Iddesleigh, 
membre du conseil d’administra 
tion du Pacifique et gendre de M. 
Geo. Stephens ; M. Reginald Mc
Leod, ex président de la compagnie 
des Terres du Nord Ouest ; M. Bur 
dett-Coutts, très-connu dans la so
ciété d’émigration ; Sir Charles 
Tennant, intéressé dans nos mi 
nés ; 'Sir Richard Temple, qui fit 
l’an dernier un voyage aux Mon- 

Rocfieuses. au retour du- 
le Nord-Ouest

Lee organisai--urs d’émeutes el 
de brûladés feront bien de réfléchir 

paroles, tout comme lessur ces
organisateurs de messes politiques toutes les maladies de la 

des bronches et des oou- mmLA PAIX DE MADAGASCAR Le Citizen annonce que des dé 
marches vont être incessamment 

de l’ex échevin
LES P1FFF.RARI «VIS AUX ENTREPRENEURSParis, 23—l.a conclusion de la 

de Madagascar
PRESENTS POUR NOËL ET LE 

Isn DE L’AN
tentées auprès 
Bronson el de G. Daglish, pour les 
induire à se port r candidats dans 
le quartier Victoria, aux prochai
nes élections municipales, à la place 
des échevins Cuimigham et Gordon 
qui ont signifié leur intention de 
ne plus briguer les suffrages des 
contribuables.

cause nnepaix 
grande joie.

Le Journal des Débats dit que les 
■ conditions sont des plus honora

bles.

Sous ce titre, M. G. E Rouleau 
ex zouave pontifical et attaché à la 
rédaction du Courrier du Canada 
publie les lignes suivantes, qui. 
intéresseront sûrement uns lec- 
lecteurs, à la veille île la grande et 
belle fête de Noë

Un mois avant la grande fête de 
Noël, la Nativité du Sauveur est 
annoncée dans les. rues de Rom. 
par des pifferari, musiciens qui des
cendent des montagnes de la Sa
bine. On les appelle ainsi du nom 
d'un de leurs instruments pUferaro, 
espèce de gaboulet criard qui joue 
des fioritures pendant que le zam- 
pagnaro ou joueur de cornemuse, 
fait entendre ses plus riches ac
cords. Cette musique, il faut 
l’avouer, ne lia,le pas toujouis 
agréablement l’oreille ; c’est passa
blement monotone ; mais »a sim 
piloté a des charmes pour les ca
tholiques.

Les pifferari sont généralem ut 
au nombre de uenx, le père el e 
fils ou les deux fi ères Revêtus 
d’une v-'ste de laine bleue, le man
teau rejeté nonchalamment sur 
l’épaule, la tète couverte d'un cha
peau de feutre noir se terminant 

cône tronqué, et les sandales 
retenues par des courroies qui, eu 
forme de spirale, enlacent la jambe 
jusqu’au genou, ils passent toute la 
journée à jouer devant les mado
nes des rues et c lies qui décor, ni 
les magasins ; ils font quelquefois 
alterner la voix avec les instru
ments et se livrent à toutes sories 
d’nuprovisatious eu Thonueur de 
Jésus-Enla l et de sa sainte Mère.

DES SOUMISSIONS cachetées distinctes, 
adressées au soussigné et portant la sus- 
cription “ Soumission por Edifices Pu
blics, à Peterborough, Ont,” seront re
çues jusqu'à MARDI, le 20e jour de Janvier 
prochain, inclusivement, pour Vérection 
d’Edifices Publiée, pour

LE BUREAU DE POSTE 
Et Ira Bn« eaux de la Bouanne et du 

Revenu de «’Intérieur

tagnes
quel il publia

u renseignements d’un grand 
prix ; M. Charles Russell, membre 
du conseil d’adtninistratiou de la 
Baie d’Hudson ; 'M. Francis Lock- 
wood, lu bureau du Grand Tronc; 
M. Stanley Hill, copropriétaire 
d’un ranche à la rivière la Paix ; 
et sir George Elliott, qui 
tant d'émoi, l’an dernier, dans les 
cercles commerciaux de la Nou
velle-Ecosse.

Parmi ceux qui ont subi des 
défaites se trouvent le marquis de 
Lome et le professeur Sheldon qui 
a publié sur le Canada des ouvra 
ges très consultés

Vsur
Les personnes qui désirent ache

ter des présents trouveront à mon 
magasin un très-joli c». 'J d’ojets 
bien propres à être donnés gùjcnme 
étrnines, tels que: Cari” de 
Noel et du 1er de l’an avec insu ' 
lions en fiançais et en anglais.

Livres de prières reliés avec 
élégance, livres d’histoires avec 
gravures coloriées pour les enfants

Beaux objets de piété d’un fini 
tout nouvea i.

Albums avec couverts en peluche 
en cuir et une grande variété d’au
tres articles qu’il serait trop long 
d’enumérer ici. J’ai aussi un ma 
gnifique choix de jolis jouets pout 
les enfants.

Tout sera vendu à bon marché 
P. G. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

des

Le Gaulois dit qu’elles pourraient 
être plus mauvaises.

Les journaux radicaux ne croient 
pas à un. paix durable. A Peterborough, Ont..

On pourra voir les plans 
Ministère des Travaux Publics à Ottawa, et 

bureau de J. K. Belcher, architecte, 
Peterborough, le et après VENDREDI, le 
18ème jour de décembre courant.

js soumissionnaires devront se rappeler 
les soumissions doivent être faites stric

tement conformes aux formules imprimées, 
et signées par les soumissionnaires mêmes. 
La soumission pour chaque édifice devra 
être faite séparément et des formules impri
mées seront fournies pour chacune.

Chaque soumission devra être accompa
gnée dfun chèque de banque accepté, fait 
payable à Vordre de l’honorable Ministre 
des Travai x Publics, pour un montant égal 
à cinq pour cent du total de la soumission. 
Ce cheque sera confisqué si le soumissionnai
re refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou s’il ne le remplit pas intégrale
ment. Si la soumission n’est pas acceptée, 
le chèque sera remis au soumissionnaire, i

Le Ministère ne s’engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre.

si Ottawa possèle, depuis hier soir, 
un Bureau de Commerce.

Pa mi les citoyens importants 
qui en font partie, on remarque le 

McDougal, l’honorable séna
teur Glemow, MM James Warnock, 
P. H. Chabot, Hector McRae, John 
Rochester, Capt. Bowie, J W. 
McRae, A. McLean, G. S. Shaw, P. 
Larmonth, J. W. Garland, Wm 
scott, G. Mann, R. C Douglas, A 
Forb-s, l’échevin Brown, G. R. 
Harris, H. Cowan, T. Burns, J. 
Bessey, R Cumm ngs, A. Pratt, F 
Constant et R. C. W. McCuaig.

a eau et les devis au

MGR FABRE
Pe

mai rtjLe Star publie une lettre de Mgr 
Fabre défendant à son clergé de se 
mêb r des questions politiques.

L’evêque de Montréal ne men
tionne point particulièrement dans 
sa lettre la question Riel, mais il 
laisse deviner qu’il n’est pas satis
fait de l’attitude prise à ce sujet 
oar quelques prêtres de son diocèse.

Le

UN SPECTACLE FÉERIQUE

Un étalage élégant, pittoresque et 
fascinateur.

LA NAVIGATION DANS LE 
NORD

<*r»nde matinee an pati- 
notr a roulettes. Plusieurs 
magnifiques presents a «lia 
que demoiselle et aux en
fants.

Cornue celui qui éeait ces lignes 
la rue Sussex, hier, 

fut attirée par la Union Saint Thomasparcourait 
son attention 
lampe électrique qui noie dans ses 
flots de lumière le magasin de 
modes de Melle McDonald. A peine 
avait il fixé ses regards de ce côté 
qu’il fut témoin d’un spectacle 
d’une beauté indescriptible. Là, 
suu8 ses yeux, s’étalaient les arti
cles les plus gracieux, les plus 
éclatants de richesse et de bon 
goût que jamais conte de fées n’ait 
imaginés. .

La pi u aie est munissante à faire 
un tableau de toutes les merveilleu
ses cil os-s qu- Melle McDonald a su 
entas* v a-i-Mqu -ment dans V-s 

formel: l

Une lettre dalée du Long Sault, 
16 décembre, an once que le ba 
teau :i vapeur de M. Bergeron a 
fait ce jour-là même son dernier 
voyage sur le lac des Sept Lieues. 
M. P. Bouliauue travaille active 
ment avec une c-nlaine d’hommes 
à la construction du chemin d- fer 
du Long Sinlt.

Tous se» hommes, qui sont en 
He Hull où ils mu leur fa 

n pa I n e san.è.

UN VN XGl- N.MRE CÉLÈBRE

Le proft-sseur el v historien vêle 
bre, Léoi old de Ranke, de Bel lia, 
Allemagn , vient d'atteindre sa 
90e année. Sa mai?on a vu lundi, 
pendant .ouïe la journée, défiler 
l’élite de ia boc’été berlinoise. !/• 
pnnee impérial s’est rendu près 
du célèbre vieillard. L’Enpereur 
et l’Impératrice lui ont envoyé 
chacun une lettre autographe de 
félicitations avec leurs portraits. 
Les membres du ministère lui ont 
adressé une lettre collective.

Léopold de Ranke, malgré son 
grand âge, prépare une histoire 
universelle qu’il espère avoir fini 
dans trois ans.

Les membres de l’Union Sl-Thomas 
sont priés de se réunir à la salle des séan
ces (coin des ruo# York et Dalhousie), di
manche, le 27 courant, à 84 heures du 
matin, afin de prendre part à la célébra
tion do la fête patronale de la société. Le 
départ de la salle pour se rendre à la 
Basilique aura lieu à 0 heures précises. 

Par ordre,
P. 8. CADOTTE, 

Sec.-Archiviste, U. 8r.-T.

A. GOBEIL,
Secrétaire.A une assemblée du conseil de 

ville de Hull 
comptes au 
ron ont été approuvés, puis ou a 
pris connaissance du rapport des 
auditeurs Ardouin et Sabourin. Ils 
déclarent qu’après examen ils ont 
trouvé corrects et très-bien tenus 
les livres du secrétaire de la muni 
ci pâli té M. J O. Laferrière. Le 
rapport du trésorier constate que 
les perceptions de l’année finissant 
le 15 décembre co irant se sont 
oievèes à $17,033.90 et tes dépenses 
à $16.986.30, laissant un excédant 
en caisse de $47.60.

x., tenue hier, des 
montant de $600 envi-

Ministère des Travaux Publics, î 
Ottawa, 7 dec. 1885 f

DIPHTIIEUINE
— ou —

ANTl-DIPKHTHERIiqiJK
22 décembre 1885. Spécifique contre la Diphthèrie et 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour guérir la con

somption ou à sa jH-cmière période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes,

partie 
mill , so .t CLUB DE BAUUETTKS

LE CANADIEN,”
D’OTTAWA.

Encore une fois, l’éclair s’allume fjCUTSiOn â ValleyfLItl, P.Q. 
et le Ciel va tonner, pour éclaircir , *
notre horizon parses bienfaits.

Seigneur que votre bonté est 
grande, en daignant si bien nous 
protéger ; toujours de vos enfants 

faites bien comprendre, 
surtout à l’heure du danger.- 

Montres, joncs de manage et 
bijoux de tous genres et à bas prix.
Chaque article est garanti tel qu’on 
le représente, sinon l’argent sera 

Chez H. Norez, rue Rideau,

LA DIPHTHERIE VAINCUE!quelques pieua can us qui 
la vitrine de son magasin , cepen- 
dant, ce que T’acheleuse apperçoit 
là ne lui donne q Tune faible idée 
de ce qui l’attend au comptoir.

Melle McDonald est la reine du 
bon goût dans Oit .wa, et ses aides 
la secondent admirablement. Son 
magasin de la rue Sussex possède 
aujourd’hui la clientèle la plus 
élégante de la cité, et tout le mon
de parle avec les plus grands éloges 
des marchandises de mode qui s’y 
vendent et s’y confectionnent.

Que Melle McDonald voie gran
dir chaque jour ses succès I Elle le 
mérite à juste Vire.

Aux ravagea de cette maladie terriote 
et réputée Incurable, on a trouvé un reme- 
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de cerliticats adressés à 
l’inventeur par des personnes notables 
et dignes de foi attestent l’effle cité vrai
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le
DR N. LACERTE, 

LEVIS, P. Q.

Madame Thomas Byfit ld
née DUMOUCHEL.

147 Rue Sparks Ottawa.

nar le Chemin de Fer Canada 
Atlantique,

MERCREDI, 6 Janv. 1886
voue voueModes Parisiennes, dernier goût, grande 

variété de chapeaux d’été. Notre assorti- 
mjut qui vient d’arriver et des plus com
plets.

- $1.50Billets rte retour -
Paix : M cts. 1. bouteille. En vente che» 
tes pharmaciens.

EN DEPOTDépart à 8 hrs. a.m. Retour Jeudi, 
le 7, à 8 hrs. p.m.

T'Billets en vente chez MM. Ga
gné & Cir., 277 rue Wellington.

CHEZ
E1.ZEAH A LABIE,

71 En. Bolton, Ottawa;
Dante Thomas By fit ld.
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